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ÉDITO 
PRÉSENTATION D’IMMA CENDROS 

onsacrée dans le célibat, 
j’ai rejoint la communauté 
de l’Emmanuel à Barcelone 
quand j’avais 20 ans.  

La rencontre et les témoignages 
de personnes laïques qui vivaient 
une vie d’engagement radical 
avec le Seigneur, au service de la 
mission de l’Église, m'ont attirée.  

« Emmanuel : Dieu avec nous », dans ma vie de 
tous les jours, a raisonné en moi et correspondait 
à ce à quoi j’aspirais. 
J’ai exercé mon travail professionnel comme 
infirmière quelques années en Catalogne et en 
France. Par la suite, l’engagement dans la vie 
consacrée m’a conduite à rejoindre des missions, 
belles et variées, au service de personnes en 
situation de précarité, avec des malades ou dans le 
contexte des cités, et actuellement, depuis 
quelques années, au service des vocations et des 
prêtres à la Maison Saint-Joseph. 
 

Quelle est votre plus grande joie en tant 
que sœur consacrée pour la communauté 
de l’Emmanuel ? 
 

Ma plus grande joie est de répondre à l’appel de Dieu 
à travers cette vocation si particulière dans ma vie 
quotidienne et d'être à l’écoute de l’Esprit Saint qui 
me guide. Cela implique de témoigner de l’œuvre de 
Dieu auprès des personnes que je rencontre. 
Notre fondateur, Pierre Goursat, disait : "La vie 
consacrée, c’est pour la mission." 
La disponibilité pour la mission, je peux toujours 
la vivre avec des projets portés ensemble avec des 
frères et sœurs au service de l’Église. 

Quelles sont vos joies de vivre depuis 
maintenant 4 ans à la maison Saint-Joseph 
et de faire partie de l’équipe de formation et 
de discernement ? 
 
Une grande joie est de vivre l’accueil des vocations, 
en partageant la mission et la vie fraternelle avec 
les frères et sœurs de l’équipe de formation et avec 
les jeunes en discernement. J’ai la chance d’être 
témoin de jeunes ouverts et disponibles à un 
éventuel appel au sacerdoce, « Don et Mystère », 
selon saint Jean-Paul II. 
 
Je suis émerveillée de voir chaque année des 
jeunes hommes d’origines et de pays très divers qui 
viennent depuis plus de 30 ans.  
Enfin, c’est également un privilège de vivre à côté 
de la chapelle du Cœur de Jésus où le Saint 
Sacrement est exposé chaque jour.

C 

“ J’ai la chance 
d’être témoin de 

jeunes ouverts et 
disponibles à un 

éventuel appel au 
sacerdoce ” 
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PRÉSENTATION DES STAGES 

LE ROCHER 

e stage compassion fut une des expériences les plus 

inimaginables et les plus formidables que j’aie 

vécues. Comme c’est déstabilisant, et en même 

temps, comme c’est touchant de vivre ce mois. 

J’ai réalisé mon stage au Rocher de Bondy, une aventure 

absolument incroyable. En quelques lignes, le Rocher est 

une association catholique œuvrant en cité ayant pour 

objectifs la rencontre entre les habitants et le 

développement du pouvoir d’agir de ceux-ci. 

Durant le stage, j’ai été touché par l’amour et la 

reconnaissance au quotidien. De la part de tous, du jeune 

de 5 ans qui apprend la lecture à la dame de 90 ans qui 

souffre de solitude, on recevait sourires, salutations, remerciements, cadeaux et chaleureuses embrassades. 

Pour ma part, je me rendais simplement disponible, puis j’animais une activité, j’aidais un jeune avec ses 

devoirs ou je prenais un moment particulier avec quelqu’un. Rien d’extravagant, mais petit à petit se nouent 

des liens et les gens s’ouvrent. On découvre leurs rêves, leur histoire et leur quotidien. Qu’est-ce que ça m’a 

saisi ! Pierre par pierre, on fonde la civilisation de l’Amour. Créer des liens, c’est tout à fait accessible, 

seulement, il faut l’oser. 

 

– Joël 

 

DIADÈME 

ette association est née du désir de 4 jeunes hommes trisomiques qui 
avaient l’envie d’un vivre-ensemble fraternel. 
Leur désir a résonné auprès des paroissiens de la ville de Dinard, 

ce qui a permis la création de Diadème en tant qu'association paroissiale. 
Depuis sa création, une nouvelle maison bien adaptée aux besoins des 
compagnons (c’est le nom qu'ils se donnent) a été construite et 2 nouveaux 
ont été accueillis. Ce sont désormais 6 jeunes hommes qui vivent sous le même 
toit un quotidien fraternel qui leur est adapté pour « être dans la joie » comme ils aiment dire. 
Je suis arrivé chez eux et j’ai tout de suite remarqué une autonomie prononcée chez chacun d’entre eux, ce 
qui m’a beaucoup touché. J’ai appris petit à petit à quel point ils sont intégrés dans la société. Cinq d’entre 
eux travaillent et donnent du temps en paroisse ou reçoivent chez eux les bénévoles. 
Ils sont très attachants car ils accueillent chacun tel qu'il est. Cela permet à tous ceux qui sont accueillis 
d’être entiers et vrais avec eux. Personnellement, ils m’ont édifié dans leur vie fraternelle qui leur permet de 
se tirer les uns les autres vers le haut, ils m’ont appris aussi la patience et ils m’ont surtout donné plus de 
goût à la prière du chapelet qu’ils récitent tous les jours. 
 
Merci aux compagnons et merci à Diadème ! 

– Alexandre 
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VILLAGE SAINT-JOSEPH 

“Là où le péché s’est multiplié,  

la grâce a surabondé.” (Rm 5,20b) 

ette parole de saint Paul aux Romains 

résume parfaitement le stage que j’ai pu 

passer au Village Saint-Joseph. Un mois 

auprès de personnes ayant la volonté de se 

reconstruire après un passé plus ou moins 

sombre (alcool, drogue, pauvreté, troubles 

psychologiques, burn-out) est déjà quelque 

chose de formateur pour des jeunes comme 

nous. Ajoutez à cela la campagne bretonne, la 

fraternité, le travail manuel et une vie de prière 

quotidienne, vous obtenez une expérience 

unique et les piliers de l’association Village Saint-Joseph. Durant ce mois de stage compassion, à Plounévez-

Quintin (vous connaissez, non ?), j’ai pu faire l’expérience de la pauvreté et voir de mes yeux la grandeur de 

la Miséricorde de Dieu pour ses enfants. Le quotidien n’est pas bien compliqué : maraîchage, fendage de 

bois, mosaïque, poterie, confection d’objets en cuir, cuisine, etc. 

Tout cela permet à chacun des accueillis de voir qu’il est capable de faire du beau et de l’utile, peu importe 

son passé. Mes deux plus grandes joies pendant ce stage furent le partage de la Parole durant 45 minutes 

chaque matin et les relations simples mais riches entre les personnes. 

 

– Louis-Gonzague 

 

L’ARCHE 

Arche est une association qui accueille des 
personnes en situation de handicap. Elle a été 
fondée il y a 60 ans à Trosly non loin de 
Compiègne. Aujourd’hui, l’Arche, c’est 160 

communautés locales à travers le monde. Son intuition 
est de faire vivre ensemble des personnes handicapées 
et des assistants dans des foyers de taille familiale, six 
à dix personnes. Fin janvier nous sommes donc quatre 
« St Jo » partis sur les routes enneigées direction 
Trosly. Je vais essayer de vous partager un peu de ce 
que j’y ai vécu. 
Ce qui m’a marqué en premier et qui fait la grandeur 
de cette association, c’est l’ambiance familiale qui y 
règne. À peine débarqué dans mon foyer, j’étais reçu 
en tant que nouveau venu dans la famille. Grâce à cette 

taille et ambiance familiales, les résidents, par leurs singularités, s’entraident, se complètent, se font grandir. 
L’après-midi, je laissais mon foyer pour aller au centre d’activités des personnes polyhandicapées. 
J’y retrouvais notamment Alexandre ; avec lui, en balade, au cheval ou en psychomotricité, tout passe par le 
contact, le regard, le silence et moins de dix mots. Bien que beaucoup ne parlent pas, 
j’ai découvert que tous possèdent une vraie richesse d’expression. 
 

– Jean  
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LES PETITES SŒURS DES PAUVRES 
PRÉSENTATION DES APOSTOLATS [PARTIE 3/3] 

n soir d’hiver, Jeanne Jugan accueille chez elle une pauvre dame âgée et malade qui meurt de froid. 

Celle-ci sera rapidement rejointe par d’autres. Parallèlement, des jeunes femmes viennent aider 

Jeanne Jugan. La congrégation des Petites Sœurs des Pauvres voit le jour. Les PSP, comme on les 

appelle, ont maintenant un peu moins de 200 maisons présentes dans 31 pays. 

 

Tous les mercredis après-midi, Victor, Andrew, 
Alexandre et moi allons au « home* » Saint-Joseph 
de Namur pour passer un temps gratuit avec les 
résidentes et résidents. Au début, nous étions dans la 
salle des fêtes et celles et ceux qui le souhaitaient 
pouvaient nous rejoindre pour l’activité proposée. 
C’est l’occasion de développer certains talents : 
pendant qu’Alexandre tient le magasin, Andrew teste 
son français auprès de Belges et Victor et moi-même 
essayons d’obtenir une victoire face au boss du 
Rummikub : l’aumônier. Nous avons aussi animé 
des karaokés et la fête de Saint-Nicolas avec tous les 
résidents, le personnel et leurs enfants. L’animation 
d’évènements n’ayant plus de secrets pour nous, 
nous avons décidé de faire face à un nouveau défi. 
Depuis un mois, nous allons donc rencontrer les 
résidentes et résidents directement dans leurs 
chambres en binôme. Cela permet de rencontrer des 
personnes qui ne se déplacent pas et le cadre intimiste 
favorise des discussions plus profondes. 
 
Le déroulement est simple : nous toquons à la porte 
et entrons nous présenter en deux mots. Ensuite, 
deux options se présentent : soit la télévision est plus 
intéressante que nous, soit nous sommes invités à rester 
pour discuter.  
 
Un après-midi, une dame très 
âgée mais pleine d’énergie 
nous accueille, Victor et moi. 
Elle nous invite à nous asseoir 
et nous propose une petite 
collation. Elle sautille, fait des 
va-et-vient rapides dans la 
chambre pourtant exiguë puis, 
finalement, finit par sortir deux verres à pied d’un 
buffet pour nous servir à boire. La voyant ainsi courir 
gaiement, je me rappelle m’être dit intérieurement : 
« Elle doit faire partie des dernières arrivées, elle est 
encore dans la force de l’âge ! ». La conversation 
s’entame et j’apprends avec stupeur qu’elle a 98 ans. 
Elle réside dans le home depuis plus de 30 ans !

La joie semble visiblement être 
son élixir de jouvence. Elle nous 
partage sa longue vie remplie 
de douloureuses épreuves. 
Maternité impossible, perte 
brutale de son mari, long 
accompagnement de sa famille 
dans la maladie… Chacune 

d’entre elles a été traversée sans plainte et avec une 
grande foi en le Seigneur dont elle nous parle avec un 
visage resplendissant. Comme souvent, ce jour-là, alors 
que nous étions venus sans attente, nous repartons 
raffermis, joyeux et remplis d’espérance. 
 

– Antoine 
 

*maison de retraite en belge

U 

“Le cadre intimiste 
favorise des 

discussions plus 
profondes.” 
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SAINTE THÉRÈSE DE L’ENFANT JESUS 
ET DE LA SAINTE FACE À LA MAISON ST-JO 
PRÉSENTATION DES NOUVEAUX PROPÉDEUTES [PARTIE 3/3] 

 

Photo de la maisonnée sainte Thérèse (de gauche à droite) : Florent, Tanguy, François, Andrew, Antoine 

Voici le troisième et dernier volet de présentation des maisonnées, qui s’achève par la description tant 
attendue de la maisonnée du 2e gauche, plus connue sous le nom de sainte Thérèse. Alors pourquoi avoir 
choisi comme sainte patronne sainte Thérèse alors même qu’aucun des membres de la maisonnée n’est 
normand, carmélite ou anthophile ? À vrai dire, nous n’avons pas choisi notre sainte patronne en fonction de 
son département d’origine, de son ordre religieux ou du symbole qui la représente mais selon des critères 
définis et discernés : nous cherchions un ou une sainte jeune, missionnaire et ayant vécu de préférence après 
le XVIIIe siècle. Trois choix se sont donc présentés à nous : saint Damien de Molokaï, prêtre belge 
missionnaire à Hawaï, saint Charles de Foucauld, religieux prêtre, ermite et linguiste français, et sainte 
Thérèse de l’Enfant Jésus et de la Sainte Face (s’il vous plaît !), religieuse et carmélite française.  
En priant l’Esprit Saint, c’est sainte Thérèse qui nous a été donnée. Aussi nous efforçons-nous de mettre la 
prière au centre de notre maisonnée en écho à la fameuse citation de sainte Thérèse dans Histoire d’une âme : 
« La prière, c’est un élan du cœur, c’est un simple regard jeté vers le Ciel, c’est un cri de reconnaissance et 
d’amour au sein de l’épreuve comme au sein de la joie ; enfin c’est quelque chose de grand, de surnaturel qui 
me dilate l’âme et m’unit à Jésus ». 
  

“La prière, c’est 
un élan du cœur, 

c’est un simple 
regard jeté 
vers le Ciel” 
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Antoine DUDOUIT 
 J’ai 24 ans et j’ai grandi à Vichy, 
à côté de la montagne Bourbonnaise. 
Après avoir fait ma prépa à 
Clermont-Ferrand, à côté du Puy de 
Dôme, je suis allé à Bordeaux faire des 
études d’ingénieur informatique dans 

le plat pays des Landes. 
Mon diplôme en poche, j’ai expérimenté pendant 
une année la transition écologique et sociale en 
habitant dans un éco-lieu puis dans une cité. 
Pendant cette année, j’ai pu goûter la joie d’une vie 
fraternelle, sobre, radicale et centrée sur le Christ. 
Je ne suis donc pas si dépaysé que ça à la Maison 
Saint-Joseph, un autre lieu atypique. 

François OLLIVIER 
Je m’appelle François (ou « non, 
l’autre François » selon les cas), j’ai 25 
ans et je suis originaire de la région 
bordelaise où j’ai grandi, étudé et 
travaillé pendant un an comme 
orthophoniste libéral. 

C’est à Talence que j’ai rencontré la communauté, dans 
laquelle je suis en EAD depuis septembre 2021. 
J’aime chanter, jouer du piano, de la guitare et du cajon 
(mais pas en même temps) et parfois composer. 
Au grand dam de mes frères de maisonnée, 
j’ai quelques notions d’humour, et j’avoue avoir prié 
peut-être un peu trop fort pour que sainte Thérèse soit 
notre sainte patronne… Responsable du courrier reçu 
par la maison, je confie à saint Joseph toutes vos 
intentions. N’hésitez pas à lui écrire pour le remercier 
et lui demander des grâces ! 

Andrew HESNY 
J’ai 27 ans, je suis d’origine 
égyptienne et ai vécu 22 ans au Qatar. 
J’ai grandi à la fois dans une culture 
islamique et une famille catholique. 
En raison des activités limitées 
organisées par l’Église catholique au 

Qatar, j’ai partagé ma foi avec les autres églises 
(orthodoxes et protestantes), ce qui m’a permis de 
mieux découvrir l’Église catholique tout en étant 
porté par les autres chrétiens dans la prière. Après 
avoir été diplômé en Finance au Qatar, j’ai choisi de 
retourner en Égypte pour être plus proche de l’Église 
catholique et approfondir ma relation avec Dieu. J’ai 
travaillé 2 ans et demi à la Banque Nationale d’Égypte 
au Caire avant cette année de propédeutique. 
N’étant pas francophone, j’ai appris, non sans 
difficulté, à parler français en arrivant à la Maison 
Saint-Joseph, ce qui m’a permis de voir l’œuvre de 
Dieu dans l’épreuve. J’aime beaucoup les activités 
manuelles et artistiques comme le bricolage, la 
peinture, le jardinage et la cuisine, ainsi que le ping-
pong et le vélo.

Florent MAUGUIN 
J’ai 21 ans, ce qui fait de moi le 
benjamin de ces messieurs. 
Malgré cela, je connais la 
Communauté depuis autant de 
temps, étant ce que l’on appelle un 
« fils de communautaire ». 

C’est pourquoi dès le 6e mois, j’ai été initié au chant 
en langues, et à l’âge de 2 ans, aux charismes 
d’images. Sans doute est-ce la raison de mon attrait 
pour la musique, la guitare et le chant. 
J’ai également été scout et servant d’autel, deux 
activités marquantes dans mon chemin de foi. 
L’année dernière, j’ai validé à Lyon une licence en 
management de la solidarité internationale avant de 
m’envoler pour la Belgique. Malheureusement pour 
moi, le soleil ne m’a pas suivi… Bref, je suis très 
heureux de pouvoir vivre cette année de 
propédeutique pour grandir dans ma relation au 
Christ et me mettre à l’écoute de sa volonté 
(cf. temps passé dans la salle de ping-pong chapelle). 

Tanguy MOUTERDE 
Lyonnais d’origine, puis Lillois, 
Niçois, un court instant Bruxellois et 
longtemps Parisien, me voici de 
retour pour un an dans la grisaille 
pour une année plus particulière 
avec le Christ. Après cinq riches et 

belles années de vie de jeune pro en audit et contrôle 
financier, ancien paroissien de la Trinité, de l’École 
de Charité et de Mission [ECM] et de la Trinité En 
Mission [TEM], j’étais presque devenu Parisien de 
cœur… qui l’aurait cru ! 
À Namur, j’ai la chance d’être le vice-senior de la 
promo, ce qui ne m’empêche pas, à 29 ans, de garder 
la forme, qualité essentielle pour un fan des sports 
de montagne, en pratiquant notamment le trail dans 
les collines namuroises.
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PRÉSENTATION DU WEEK-END PARENTS 

armi les dates-clés de l’année à la Maison Saint-Joseph, 
 le week-ends parents occupe une place de choix. Les 9 et 10 mars 
derniers, nous avons eu la joie d’accueillir nos familles pour leur 

présenter notre quotidien et le cadre dans lequel il s’inscrit. 

La messe de samedi midi a ouvert le bal des arrivées et nous avons vu petit à 
petit apparaître les visages (souvent très ressemblants) des pères, mères, 
frères, sœurs, neveux, nièces… des uns et des autres. Les réjouissances ont 
officiellement commencé samedi après-midi par un café servi dans une 
ambiance très fraternelle. S’est ensuivie une première réunion dédiée à la 
présentation de l’année par l’équipe de la maison avec ses enjeux et les issues 
possibles. L’occasion de répondre à un certain nombre de questions 
parentales, des plus matérielles aux plus spirituelles. La soirée s’est poursuivie 
par les vêpres solennelles qui ont fait entrer toute la maison dans la joie 
dominicale. Le souper, pris en maisonnée, a continué d’approfondir les 
échanges entre parents tout en permettant aux propédeutes de faire découvrir 
très simplement leur lieu de vie habituel. La veillée festive, toujours alimentée 

par les multiples talents des différentes maisonnées, est venue conclure la belle soirée et a contribué à 
maintenir à haut niveau la réputation de notre promotion en matière de spectacles. 

Il y eut un soir, il y eut un matin : dimanche. Le silence de la nuit a été rompu par la louange qui, elle aussi, 
a offert à toute la petite communauté, formée pour l’occasion, une prière joyeuse et fraternelle. Après un 
deuxième temps de présentation, cette fois-ci dédié à la Communauté de l’Emmanuel, tous se sont dirigés 
vers l’église paroissiale pour la messe dominicale avant de se réjouir, une dernière fois, du banquet de fête 
aux saveurs de la Belgique (comprendre : bière, frites et sanglier de Maredsous). 

Derrière la joie de pouvoir faire entrer ses proches dans ce qui rythme le quotidien de cette année si 
particulière, il y a la joie d’une fraternité qui se crée presque instinctivement entre familles d’horizons très 
larges. Certaines étaient arrivées avec des questions, parfois des inquiétudes ou des a priori. Finalement, la 
simplicité des partages entre familles ou avec les habitants de la maison vient naturellement apporter les 
éclairages nécessaires ou rassurer celles et ceux qui en avait besoin. Il est beau de constater à quel point la 
fraternité, vécue au quotidien au sein de la maison, peut très vite rejaillir sur ceux qui viennent la visiter. 
C’est peut-être in fine le témoignage le plus simple à donner et à offrir. 
 

– Victor 
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FÊTE DE LA SAINT-JOSEPH 
Mardi 19 mars à la maison 

 la Maison Saint-Joseph, nous célébrons les mémoires, les fêtes et les solennités suivant le calendrier 
liturgique. Si les mémoires honorent les saints bienheureux ou martyrs, les fêtes qualifient les jours 
encore plus importants tels que la Présentation de Jésus au Temple, la Nativité de Marie, la 

Transfiguration du Seigneur ; enfin, les solennités, degré supérieur de célébration des fêtes, sont les 
incontournables de la vie liturgique comme l’Épiphanie, l’Annonciation ou encore Noël, Pâques étant la 
solennité des solennités. 

Ce mardi 19 mars, nous avons fêté la solennité de 
saint Joseph, humble charpentier et homme juste à 
qui Dieu a confié la charge de la Sainte Famille. 
 
De ce fait, saint Joseph est aussi le patron de l’Église 
universelle, le Protecteur des familles et des pères 
de famille, le saint des travailleurs, des artisans, et 
plus particulièrement le saint patron de l’année de 
discernement à Namur : la maison est placée sous 
la protection de ce merveilleux saint, qui intercède 
pour nous et pour de nombreux croyants, comme 
en témoignent les centaines de lettres reçues 
chaque année à la maison à l’unique intention du 
Gardien de la Sainte Famille. Les lettres sont 
placées sous la statue de saint Joseph et nous prions 
chaque jour pour ces intentions, lors des vêpres. 
 
Le 19 mars, toutes les intentions ont été réunies dans 
une grande corbeille installée devant l’autel pour la 
messe votive à saint Joseph.

Mais ce n’est pas tout ! La saint-Joseph a été 
l’occasion d’aller à la rencontre de nos voisins et 
commerçants locaux, pour leur présenter notre 
année et la maison, souvent bien mystérieuse à 
leurs yeux, et également pour les inviter à cette 
grande solennité. Nous avons été surpris par leur 
enthousiasme et leur joie de nous rencontrer. 
Bien évidemment, les paroissiens et les habitués de 
la chapelle du Cœur de Jésus ont été les bienvenus. 
 
La messe a été suivie d’un buffet partagé avec tous 
les invités, une belle occasion de mieux découvrir 
nos voisins et les paroissiens dans une ambiance 
festive et fraternelle. 
 

– Tanguy et François O. 
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LES PHOTOS DU MOIS

ANDREW + NEIGE = HOMME HEUREUX 

QUAND IL NEIGE ST JO  

REVET SA MITRE PAPALE 

JEAN RETROUVE SON SOSIE  

AU PARC DE HAN APRES LE STAGE 

UN BON MOMENT PRIS  

AU BON MOMENT (JEAN A L’ARCHE) 

VICTOR A L’AFFUT D’UNE 

SOLENNITE PENDANT LE CAREME 

 

SENSIBILISATION ECOLOGIQUE  

AVEC ANTOINE (HORIZON DECARBONE) 

FRANÇOIS A FETE SES 31 ANS 

GODEFROY A FETE SES 22 ANS 

« TENIR UNE LAMPE ALLUMEE » 

LA VAISELLE  

EN FAMILLE 

LES PROPES AU CIRQUE 



 

SOUTENIR LA MAISON SAINT-JOSEPH 

La prière est notre premier soutien ! De notre côté, nous prions chaque soir lors de l’office des 
vêpres pour les intentions de nos donateurs. 

PAR UN VIREMENT : 

Maison Saint Joseph ASBL 

IBAN : BE57 2500 3637 0035 

BIC : GEBABEBB 

PAR UN DON WEB : 
  NOUVEAU LIEN   
ACE - Maison St Joseph (emmanuel.info) 
Déduction fiscale pour les donateurs français 

PLUS D'INFOS SUR : 

https://emmanuel.info/pretres/ 

VOTRE CONTACT DONS : 

Catherine Soudée 

Tél. : +33 (0)1 58 10 74 64 

Communauté de l’Emmanuel 

91 boulevard Auguste Blanqui 

75013 PARIS 

RETROUVEZ-NOUS SUR FACEBOOK : 

@MSJemmanuelnamur 
 
 
 

RETROUVEZ TOUTES NOS PRECEDENTES NEWSLETTERS 

 

https://don.emmanuel.info/propedeutique
https://emmanuel.info/pretres/
https://emmanuel.info/pretres/

